
 Le mois de juin s’ouvre cette année au lende-
main de la Pentecôte. Or d’aucuns ont voulu voir 
dans le Concile Vatican II une nouvelle Pentecôte 

dont les lendemains devaient chanter… Dans ces 
temps où l’on parle de « deuxième vague », rappe-

lons que le Renouveau Charismatique qui a 

accompagné le post-Concile est le deu-

xième temps d’un mouvement d’ori-
gine protestante et que la faveur qui 

lui a été accordée par le pape Paul 

VI via le cardinal Suenens a contri-

bué à renforcer le flou créé par le 

faux œcuménisme conciliaire. 
 Il est bon de redire cependant 

que l’Eglise est une société visible, surtout 
quand nous allons fêter l’effusion du Saint-Esprit 

sur les Apôtres, que Notre-Seigneur le nomme 

« l’Esprit de Vérité 1 ». C’est le sacrement de confir-
mation qui est au cœur de cette solennité, ce 
« baptême dans l’Esprit-saint » reçu par les Apôtres 

« pour rendre témoignage à la Vérité » comme ré-

pondit Jésus à Pilate au sujet de sa mission ici-bas. 

Notre confirmation a fait de nous des soldats du 

Christ au sein de l’Eglise militante dans laquelle 
nous avons à mener le bon combat de la foi dont 

parle saint Paul à Timothée. Fuyant toute peur, les 

disciples ont ouvert les portes du cénacle et se sont 

adressés on ne peut plus clairement aux gens ras-

semblés, comme nous le rapportent les Actes. Le 

chapitre II de ce livre montre le lancement du mi-

nistère apostolique dès ce jour béni, durant lequel 

ont lieu baptêmes, confirmations et messes. La mis-

sion de l’Eglise vient répondre à cet appel lancé par 
le sauveur au jour de l’Ascension : « celui qui croira 

et sera baptisé sera sauvé ; celui qui ne croira pas 

sera condamné 2 ». 

 Dès cet instant, plus que la douceur 

béate, c’est la force de l’Esprit-Saint 

qui habite les Apôtres. Alors que, le 

lendemain de la fête, saint Jean et 

saint Pierre montent au temple 

pour prier et prêcher, ils sont ap-

préhendés par les Pharisiens qui 

veulent éteindre leur ardeur à parler 

du Christ Jésus. Leur réponse, malgré 

les menaces, est inébranlable : « Car nous 

ne pouvons pas ne pas parler de ce que nous avons 

vu et entendu 3 ». C’est cette même vertu de l’esprit-
Saint qui fait dire à saint Paul que rien ne pourra 

l’arracher à l’amour de Dieu pour lui. 
 Au sortir de cette période de quasi retraite, un 

peu comme les disciples dans le cénacle, ayons un 

regain de ferveur apostolique, ne cachant par la 

grâce qui a été mise en nous et ayant aux yeux du 

monde une conduite propre à faire honneur à Dieu. 

Pour cela nous pouvons nous rappeler l’existence 
de l’Ordre des chevaliers du Saint-Esprit, sous la 

royauté, que Napoléon remplaça par la Légion 

d’Honneur. Cet ordre vit le jour durant les Guerres 
de Religion et il fallait être catholique 
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Le rejet des schémas préparatoires 

 
J’ai été, pendant deux ans et demi, membre de la 

Commission Centrale Préparatoire du Concile, et 

par conséquent j’ai vu le travail qui s’est fait dans 

cette commission préparatoire, et je peux dire qu’il 

y a un très bon travail qui a été fait. Quand j’ai vu 

que l’on rejetait tous ces schémas préparatoires il 

m’a semblé que c’était une impiété et que nous au-

rions dû au contraire profiter du travail qui avait été 

fait. Imaginez un Concile de 2350 évêques se trou-

vant au moment de discuter de choses très impor-

tantes sans plus aucune préparation ! 

Mais non, on a vou-

lu tout rejeter afin 

que de nouvelles 

commissions, des 

commissions qui 

avaient aux deux 

tiers des membres 

des idées libérales, 

puissent faire des 

schémas qui soient 

de tendance libérale. 

Alors, vous voyez 

combien les choses ont été conditionnées. Sans 

doute, on a rectifié, on a changé des phrases dans 

les schémas. On a évidemment amélioré ces sché-

mas, mais une fois qu’ils sont rédigés complète-

ment, avec une certaine orientation, avec un certain 

esprit, il est très difficile de changer complètement 

un schéma lorsqu’on accepte ce schéma comme 

sujet de discussion. Il faut comprendre ces choses 

pour voir qu’il y a eu dans le Concile une influence 

libérale. On ne peut pas le nier, c’est impossible. 
 

Le choix des cardinaux modérateurs 
 
Un autre fait a beaucoup pesé sur le Concile. C’était 

après que le Pape Paul VI eut succédé au Pape Jean 

XXIIII. C’est la 

nomination des 

modérateurs. Le 

Cardinal Agagia-

nian, chargé de la 

Congrégation de 

la Propagande, 

était un arménien, 

un homme de 

doctrine, mais un 

homme très 

souple, un peu effacé. 

Le Cardinal Lercaro. Il faut bien dire les choses 

comme elles sont ! Le Cardinal Lercaro s’est mani-

festé dans ses relations avec les communistes dans 

son archevêché de Bologne, et son vicaire épisco-

pal, qu’il a choisi lui-même, était inscrit au parti 

communiste. C’est ce qui a obligé le Saint Père à 

éloigner le Cardinal Lercaro de Bologne. 

Le Cardinal Suenens, bien connu pour ses idées, a 

fait des tournées en Amérique du Nord, au Canada 

et aux Etats-Unis en faveur du mariage des prêtres. 

Il a été, au Concile, un des Cardinaux qui a eu le 

plus d’influence par ses idées sur le mariage, par 

exemple. Il estimait que le mariage avait deux fins 

égales. La procréation et l’amour mutuel étaient 

deux fins estimées sur le même pied. Chose très 

grave qui justifie toutes les activités contre le ma-

riage et contre la famille ! Le Cardinal Suenens a 

également été très influent pour la modification du 

schéma sur les religieux. Le Cardinal Suenens esti-

Cardinal Agagianian 

Cardinal Lercaro 



mait que toutes les reli-

gieuses devaient avoir 

une activité. Même les 

contemplatives de-

vaient sortir de leur 

monastère et avoir une 

activité. Il a eu une très 

grosse influence. Il a 

écrit un livre à ce sujet, 

et c’est lui, certaine-

ment, qui est à l’origine 

de la transformation profonde des congrégations de 

religieuses que l’on constate actuellement dans le 

monde. 

Le Cardinal Döpfner était un des fondateurs de 

l’IDOC. Nous nous sommes aperçus que, dans le 

Concile, un groupe très important de cardinaux que 

l'on a appelé les cardinaux des bords du Rhin, et un 

groupe d'évêques également, avait fait des réunions 

avant le Concile et avait constitué cet organisme 

que l'on a appelé l'IDOC, qui nous a donné tous les 

jours durant le Concile des imprimés qui nous enga-

geait à voter de telle et telle manière et qui voulait 

nous orienter. Cette organisation était très puis-

sante. Elle avait beaucoup d'argent. C'était les con-

férences épiscopales d'Allemagne et de Hollande 

qui finançaient ce secrétariat de l'IDOC, et qui par 

conséquent avait une organisation matérielle très 

puissante avec des secrétaires, des machines à ro-

néotyper, de façon à atteindre rapidement tous les 

pères conciliaires, et cela avec des idées très nette-

ment libérales. Après le Concile encore, cette asso-

ciation soutenait des choses absolument hérétiques. 

Le Cardinal Döpfner a beaucoup influencé la ré-

forme des congrégations de religieux parce qu’il 

estimait que les religieux devenaient trop nombreux 

et que les prêtres séculiers diminuaient. Par consé-

quent, il y avait un danger d’invasion des religieux 

dans les diocèses. Il fallait donc diminuer l’influence 

des congrégations religieuses pour donner plus 

d’importance au clergé séculier, au clergé diocésain. 

 
L’influence libérale prédomine 

 
Ce sont là des faits qui sont graves parce que ces 

modérateurs présidaient le Concile. Ceux sont eux 

qui ont présidé toutes les séances du Concile. Com-

ment voulez-vous que les Pères conciliaires n’aient 

pas été influencés par ces faits ? Nous nous 

sommes donc trouvés dans une situation difficile et 

une influence libérale très prononcée. 

La partie n’était 

pas équilibrée. 

Les conservateurs 

paraissaient beau-

coup moins nom-

breux que la par-

tie libérale. Je 

veux dire qu’ils 

étaient moins or-

ganisés. Les con-

servateurs sont 

arrivés en pensant 

que le Concile allait se passer tout à fait normale-

ment, qu’il n’y aurait pas de grave discussion. Per-

sonne parmi eux ne pensait qu’il fallait se réunir et 

essayer de s’organiser pour résister aux thèses libé-

rales qui seraient présentées. Nous ne pensions pas 

à cela, mais quand nous avons vu et avons appris 

cette organisation de quelques cardinaux avec tous 

ses experts, Rahner, Hans Küng, Murray, Leclerc, 

Davis, Schillebeeckx… qui travaillaient dans les 

sous-commissions ou dans les commissions, nous 

nous sommes aperçus que nous étions en danger, 

qu’ils mettaient l’Eglise véritablement en danger. 

Par conséquent l’organisation des conservateurs ne 

s’est faite que très lentement et avec beaucoup de 

difficultés. 

+Marcel Lefebvre  

Cardinal Suenens  

 

Cardinal Döpfner 
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pour y appartenir, après avoir préa-

lablement fait son entrée dans l’Ordre de Saint-
Michel. C’est sous cette double bannière 
que nous devons nous mettre au service de 

l’Eglise, ce double patronage qui avait été 
donné au noble bras temporel de l’Eglise en 
France doit inspirer notre âme dans sa con-

duite ici-bas. Ainsi faisons honneur à la con-

firmation que nous avons reçue et, guidés 

par l’Esprit-Saint et l’archange des milices célestes, 
faisons de toutes nos actions une louange à la gloire 

de Dieu. Toute époque demande la même foi car 

elle nous fait nous tourner vers le même Seigneur : 

Jésus-Christ. « Que Votre règne arrive, 

que Votre volonté soit faite… » Voilà ce 

programme que nous connaissons par 

cœur. Appliquons-nous donc à le réaliser 

concrètement dès à présent, Dieu ayant 

préparé ses grâces à ceux qu’Il aime et 
n’abandonnant pas ceux qui se confient en 

Lui. 

Abbé Grégoire Chauvet + 

 Depuis peu, a été mis en ligne un site du prieuré 

qui permet d’y trouver tous les renseignements pratiques 

de lieux et d’horaire de notre apostolat : www.fsspx54.fr 

(Suite de l’éditorial)... 


